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Espagne
Les i ndépenda ntistes
attendent avant de sauter le pas

• Le pouvoir catalan recule
le moment de déclarer
l'indépendance unilatérale.
• M.Puigdemont espère une
médiation internationale.
• Inquiète, l'Eu rope
soutient Madrid, mais
l'invite à parler à Barcelone.

CarIes Puigdemont
"espere

une médiation,
si pos.sible

europeenne.

des forces de sécurité espagnoles en Catalogne, lors
du référendum de dimanche, constitue un élément
de pression précieux contre le chef du gouvernement

article 4.4 de la loi du référendum approu- espagnol, Mariano Rajoy.Madrid, d'ailleurs, ne se dé-
vée par le Parlement catalan (suspendue partit pas de son attitude ferme et légaliste. Mer-
par le Tribunal constitutionnel espagnol) credi, Josep LluisTrapero, chef des Mossos (policiers
stipule que deux jours après la proclama- catalans), sa collaboratrice Teresa Laplana, ainsi que
tion des résultats, les députés catalans sont Jordi Cuixart et Jordi Sanchez, principaux dirigeants

autorisés à "effectuer la déclaration formelle d'indé- de la coordination indépendantiste dans les rues, ont
pendance de Catalogne". Or, le référendum a été or- été inculpés par une juge. Accusés de "sédition", ils
ganisé le 1" octobre. Le président de la Generalitat devront comparaître vendredi prochain.
(l'exécutif catalan) CarIes puigdemont devait tenir • . ,.. _.
mercredi soir un discours télévisé, en réponse à la LadeclaratlOnd mdependance,des lundI?
ferme allocution du roi Felipe VI, la veille. Mais il Le report de la déclaration d'indépendance ne si-
n'était pas encore question d'organiser dès mercredi gnifie pas, loin de là, une marche arrière catalane.
la session parlementaire proclamant la séparation de "Une fois le décompte des bulletins de l'étranger con-
l'Espagne. firmé, vers la fin de la semaine, nous serons prêts", a
CarIespuigdemont attendra en effet, jusqu'à la der- confirmé Carles puigdemont à la BBC.Ce vote dé-

nière minute, une possible mission de médiation en - clencherait, selon la feuille de route indépendantiste,
tre Barcelone et Madrid. Il estime que les graves évé- la période constituante de la nouvelle République ca-
nements des derniers jours - violences policières, talane.
manifestations massives, grève générale - jouent en Pour l'instant, on sait déjà que le comité de porte-
faveur de ce scénario. Selon certains, l'Eglise catalane parole parlementaires de la chambre catalane a dé-
mettrait en avant les noms de l'abbé de Montserrat et cidé la comparution lundi 9 octobre de M.Puigde-
du cardinal-évêque de Barcelone. La Conférence mont devant les députés, pour parler des résultats et
épiscopale d'Espagne soutient la tenue d'un possible des suites du référendum. L'indépendance serait im-
dialogue pour éviter "des actions irréversibles". La médiatement votée, dans la foulée.
préférence du président catalan va cependant à une Des demandes de reconsidération de l'agenda ont
médiation internationale, idéalement européenne - été enregistrées par l'opposition non-indépendan-
la Commission ne semble, pour l'heure, guère dispo- tiste, en vain. Miquel Iceta, secrétaire général et dé-
sée à jouer ce rôle. Ont été cités les noms de l'ancien puté du Parti des socialistes de Catalogne (PSC) a
Premier ministre français Manuel Valls(natif de Bar- envoyé une lettre urgente à M.Puigdemont. M.Iceta
celone et catalanophone) et de la maire de Paris, rappelle la suspension de la loi référendaire par le
Anne Hidalgo,hispano-française). Tribunal constitutionnel, mais écrit aussi que
Enfait,ladécisiond'attendreavantdedéclareruni- même le texte de la loi n'est pas respecté. M.Iceta

latéralement l'indépendance avait déjà été prise lors fait référence à une autorité électorale (la Sindica-
d'une réunion de la Generalitat à la fin de la journée tura Electoral) que Carles puigdemont lui-même a
mouvementée du référendum. Barcelone considère dissoute. "Evitez la rupture", a plaidé le dirigeant so-
que l'impact mondial des images de l'action musclée cialiste.

Paco Audije
Correspondant à Madrid

L'
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Un discours "d'unité" qui divise la Catalogne
Eclairage Maria Udrescu tut de gouvernance

de la Catalogne.

Une déloyauté inadmissible", "un com- S'ajoute à cela une
portement irresponsable", "une ten- crise économique et
tative inacceptable de s'approprier sociale qui a nourri

les institutions historiques de la Catalo- la méfiance à
gne" ...Le roi Felipe VIn'a pas mâché ses l'égard de l'Etat es-
mots pour dénoncer mardi l'attitude des pagnol et de ceux
indépendantistes catalans, sortant de qui l'incarnent,
son mutisme depuis le déclenchement ainsi que les scan-
de la crise. Sespropos, d'une fermeté cm- dales qui ont écla-
glante, ont divisé l'opinion publique, boussé le roi Juan
dans un pays déchiré entre les défen- Carlos.
seurs de l'unité nationale et les partisans Mais au-delà des
d'une Catalogne indépendante. différends du passé,
Le monarque espagnol ne s'immisce d'aucuns ont vu

(presque) jamais dans les débats politi- dans ce discours -
ques. Le dernier discours "institution- qui a ignoré les 800
nel" du Roi remonte ainsi au 23 février blessés lors du réfé-
1981, lorsque Juan Carlos, le père de Fe- rendum d'autodé-
lipe VI, était apparu à la télévision pour termination de ce
défendre l'ordre constitutionnel face à la dimanche - un calque de la rhétori-
tentative de coup d'Etat menée par 200 que du Premier ministre espagnol
gardes civils. Mais, outre ses fonctions Mariano Rajoy. "LesCatalans modé-
honorifiques de chef des Armées et de rés espéraient que la Couronne joue le
représentant du pays au niveau interna- rôle d'arbitre entre lesgouvernements
tional, le Roi est également garant de espagnol et catalan. Cediscours a éli-
l'unité nationale. Une responsabilité qui miné cette possibilité. Ils s'attendaient
lui a valu, selon Jordi Canal, historien à à un roi neutre, ouvert, mais ils ont vu
l'~cole des haut~s étu~es en sci~nc~sso- un roi du parti conservateur de Ra-
clale~, de d;vemr la c.lbledes mdepen- joy", s'indigne M.Sanjaume.
da~tlstes. Il ~ym~olz~,e exactement ce Si Felipe VI a fustigé les indépen-
qu Ilscherchent a brIser. dantistes, il n'a pas manqué de ras-
Un calque des arguments de Mariano Rajoy surer les citoyens inquiets face aux
A . l'ho t' d . Il l agissements des autorités locales.USSI, ISOlre- u moms ce e que es "H ' AIl. l' . ,. vous n etes pas seULSet vous ne e se-natlOna lstes aIment raconter - est petrIe "il"'"

d d '1 rezpas ,a-t- mSlste,apres aVOIrex-
e ren ez-vous manques entre a mo- h t'l'E .", bl' l' rd .

h· l or e tat a reta 11' 0 re constz-narc le et a Catalogne. Beaucoup gar- t tz' 1" Dl' t 't'u onne . es paro es qUIon e e
dent un goût amer de ce Il sep- droit au cœur des
tembre 1714, où Barcelone tomba Catalans opposés au
aux mains du roi Felipe V de Bour- projet indépendan-
bon, qui abolit l'autonomie de la ré- tiste - qui seraient
gion. "La fafl'!ille ~oya!e e~t h~ritière toujours majoritai-
de cellequz a ecrase les znstztutzons ca- res dans la région.
talanes au XVIII' siècle.Celafétitpartie "Le discours était un
de la mémoire de la Catalogne et du soulagement pour les
discours souverainiste", explique
Marc Sanjaume, chercheur à l'Insti-

citoyens qui se sen-
tent fatigués et mé-
prisés par le gouver-
nement catalan.
C'était un message de
tranquillité, de con-
fiance, qui a rappelé
que lescitoyens qui ne
sont pas nationalistes
sont protégés", es-
t-;ma T\.,{"n.•.•·;]",al VaT>

U.Ll..1\.... .lVLctL.1U\....J. .1..\.....1-

nandez, membre de
la Société civile cata-

1ane' organisation opposée à l'indé-
pendance de la Catalogne.

M.Canal rappelle ainsi que "lessé-
paratistes sont en ce moment des ci-
toyens hors-la-loi. Ce n'était donc pas
un discours pour les nationalistes ca-
talans, mais pour les Espagnols et les
Catalans qui se sentent espagnols".

"[Lesautorités
catalanes] se sont

mises totalement en
marge du droit et
de la démocratie."

Felipe VI
Le roi d'Espagne.
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Les eu rodéputés exhortent Mad rid
et Barcelone à ouvrir le dialogue

Véronique Leblanc
Correspondante à Strasbourg

Très attendu au sein d'un hémicycle où
l'inquiétude est plus que palpable, un
débat d'urgence sur la Catalogne s'est

tenu ce mercredi après-midi au Parlement
européen de Strasbourg et a permis à cha-
cun de clarifier officiellement ses posi-
tions. Le premier vice-pré-
sident de la Commission,
Frans Timmermans,
d'abord, puis les prési-
dents des groupes politi-
ques.
Frans Timmermans a

écarté implicitement mais
fermement la possibilité
d'une médiation euro-
péenne, souhaitée par le
président catalan Puigdemont, en répétant
que la crise est "une question interne de l'Es-
pagne qui doit être gérée conformément à
l'ordre institutionnel et constitutionnel de
l'Espagne". Raison pour laquelle, a ajouté le
Néerlandais, "l'Union européenne appelle
tous les acteurs pertinents à aller de l'avant, à
passel' de la confrontation au dialogue".

Cet appel au dialogue est partagé par
tous les groupes. Il doit être "hispano-espa-
goo1" selon Manfred Weber, chef de file du
Parti populaire européen (le parti du Pre-
mier ministre espagnol Rajoy);correspon-
dre à un "nouveau début" pour le leader des
socialistes et démocrates Gianni Pittella,
être "inclusif et porteur d'une nouvelle vision
politique" de l'avis de GuyVerhofstadt, pré-

sident des libéraux. Seule à insister pour
une médiation européenne, l'Allemande
Ska Keller, coprésidente des Verts, espère
elle aussi que "lesparties separlent".

Mise en garde à Barcelone
Autre point de convergence: la Commis-

sion et les députés européens exhortent la
Catalogne à ne pas déclarer unilatérale-

ment son indépendance.
"Rien ne peut se passel' sans
respect total de l'état de droit
et il est fondamental que les
constitutions de chaque Etat
membre soient respectées", a
averti Frans Timmermans.
Tous les groupes à l'excep-
tion des anti-Européens
ont rappelé le caractère il-
légal du référendum. Qui,

par ailleurs, "manque de légitimité démocra-
tique", a insisté M.Verhofstadt dans la me-
sure où il a été organisé "en sachant que la
majorité de la population n'y participerait
pas cal' elle est contre la séparation".

Tous les intervenants ont évoqué les bru-
talités policières. Pour M.Timmermans, si
"la violence ne résout jamais rien", "chaque
gouvernement a la mission de défendre l'état
de droit, ce qui peut parfois justifier un usage
proportionné de la force". M.weber s'est dit
"désolé pour les victimes" en citant "civils et
policiers". D'autres se sont montrés plus
clairement accusateurs: "Ce qui s'est passé
est inacceptable, a déclaré SkaKeller, la vio-
lence policière disproportionnée ne peut être
excusee.

Les députés
europeens

enjoignent aux
Catalans de ne
pas déclarer

l'indépendance.

05/10/2017
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